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•   ~. U CMnobre ft tonOmi la dlaenMloo 
IM taurpelMteM MH la polWqtie a«a«rale. 

— Au SMat s'est poursiilvi feiamco du 
yn>tel «ur la r«clierelK de la »«««mile. 

VMtse ' «e lOM fc iMmveau raaif«aa. 

OPimONS. 

EIM ei FEUI 
Tespère que l« parti radkal n'aura 

fpBS le sort de la Pologn«. Mais il y a 
auUfor de lui Oes Cosaques qui ne pax- 
leM qii6 de sot »QDftxiqp. C'eM une 
province conquise, dont il s'agit de se 
{tarta^df les d^v^qüles. Ainei raison- 
DerH, avec un6 bm« aasuraioe. sncia 
listes unifiés et r^ubhoains de gouobe 
|K>rtajit le deuil de l'opporlUDéme. 

Les premiws corwerAent à s'amnexe'r 
■qn progremitM el môme à se fincoppo- 
r«r si bien, qu'il penle jusqu'à son cerii- 
Beat d'origine, tes aulre6,à qui t'éhquet- 
I« aoritiirtfi produit l'eflat (ie la capa du 
llBiwii. B«ta qui, pour se re}«utiir, vou- 
Mmiant bian sW>uler à la irmi^ f«4*' 
naJa, rëv«nt aùn rrand p*rU radical & 

' naindivIdueJisle, délibérwiieDtan 

nous propofona. Enßa, il faut  remodi- 
quer contre «ux, eans leur pernwUra 
d'en tirer Mnéflce, oette poiiuqufl dea 
monopoles et de la nationaliamoo d> 
certains services dmtértt général, que 
lea socialistes exploitent faussement 
comme un homoi^ie rendu à leurs doc- 
trine«, efc que certains républicains de 
gauche noua reprochent a tort conraae 
une introduction pratique au colleetivis- 
loe. 

Les uns el les autres contmetlent ptus 
ou aïoliiB ootiKlemmetkt une ^feur qui 
sert leurs intértb 4e parti. 

Il eai faux que la nation, abaira«lioa 
de certains services publioa, »oit d'ee- 
sence collectivist*" Le raoba* de« mi- 
nes, de ta Banque, des chemina de ter, 
l'exploitation par l'Elat de services qui 
ne peuvent vivre qu'avec sa garantie et 
grâce aux privilègas qu ila iTennenl de 
lui, n'a rion de commun avec rirrespecl 
d« l'ioitialiv« et de ta production indivi 
duel les. 

BiiUi plue, dam la penaée des vieux 
républicains qui voulaient rt4netlré ft la 
nation, et non h quelques financier, la 
gestion du crédit public, il s'agissait d« 
prêter aux initiatives irtdividueUes, sou- 
vent brimées et paralyaéas par les hau- 
ties paissances d'aceaparemeni, un con- 
cours attentif coiielanl, capable de met- 
tre le crédit ä la portée de tous et non au 
service de quelquee-una. 

De même les tratispçcla. les riches- 
ses du domaine national, les assurance« 
de toutes sortes semblaient entrer Haas 
cet ordre d'enlrepriaea générales, itUé- 
resnnl les besoins univereeto des ci- 
tôyena. et qui. réoiamantà la fois le con- 
trôle el l'aide financière de la nation, 
étaienl appelées h rentrer ^KIXS le c*dre 
dee services publics, afin de mieux ser- 
vir la produclion. la propriété, 1« com- 
merD«. rinîtiabve iamyidueUe elle-mé- 
oae. 

iiéUtiste, léfooetnaiM oMtoeé h toute re 
priw dM noMpstM d» Mt^ exploités 
|Mr les otl^MTbies bancières. 

Ainsi conAniué à <fe«ile et i gauche, 
le .^aftàindtcaj ap tvouveraU escamoté 
àmvà la plus graïKl« confuaion d'idées 
qui se puisse produire, et son éhqueUe, 
rognée de ipoitié. ne servirait plus qu'à 
couvrir pendant quelque temps encore 
lae débris de rop|)ortun)iine rtpantant 
it du radioBiUsine Ukgué. 

II dépend de o&ax qui parieirt en son 
•om que ees manœuvres »oient déjouées 
et que ces entreprises audacieuses vien- 
ne>nt se brieer oonlw aa eoMaion et sa 
«ombat(vi|é. 

Mais H fftuf qu'il prenne Vis-è-vis de 
ses adversaires, déclarés ou sourjiois, 
une aMStude Inksehemenl^ co«HBe«use 
iTieni persooneHe. 

!I ne dort hen céder, il ne doit per- 
XDektre à personne d^lBt)^>er son bien. 

SociÄÜslea eA nwderfc co-mn^eltent. 
Bans   une   Intention    difTérente,   avec 
Sus ou raoins de bonne loi,  la m&Aie 

juatwe k J'égard du parti rtdical-eo- 
Eu al isle 

Où lés soctaMsi» OBWIS pris le droit 
b« «'anMiter noire pni«raime, et ^ 
gual fronl annoncent-ils notre faillite ? 

Pautç d'avoir une idée pratique qur 
leur apiparUenne et de formuler un 
ttonumaoemenl de l^slation ooUecU 
gnste, ils annoncent bruyamment qu'ils 
itont aq>porler au rftdioUisme la force 
AgiMante du sucialiame. 

lli \ai\ proQODter rfoM Mtlite, 
fkmt ils seront lae tyodioe, et, après 
nam avoir-liquidés, ils voni faire le* 
«mires du pays sur un plan nouveau. 

Seirteinent, c'est le pian qui nianque 
le plus, et le iwys s'en aemit d4jA aper 
CO, «i tas nnoâui amieni pris la pelM 
de lui oovrir les ywix. 

Nos boiu unifiés saral«n( bien embar- 
riiiiÄft. s'ils De pouvueiU pas vivre sur 
notre doa. lia oent ni feu ni lieu et, 
BonMM fadii ce bon M. T&riufe,iis en 
BnardMTis nüiisii IMMUII r>*r »•«< 
pousser dehors. 

Nous Iftiafterona-aous expulser ou les 
reoverrons-nous chez aux en mialques 
paroles otatrei et déciaivea T TMite la 
question est )&. 

C« qu'il\ nous prennent est à nous et 
ban à noua, «t, lortqu'ila vont devant 
lea paysans développer leur program- 
ne agraire, ils dMMrqiient le nôtre, 
Mtns avoir la prohrté de eiter leurs 
sources... Ils n'ont ni fait ni proposé aa 
cune 'oi ottrrtére s'insptrant de leur 
Qoctrine tootaliste, qui n'a aucun con 
hût avec les réalités. Leur plus grand 
«ftort de propag&nde, dans le pays corn 
m« au Parienisnt, consiste à luer la sin 
Bérlté de t'CNnre républicaine et A déni- 
«rer systématiquement les réformes aux- 
fuftilel tl« ont collaboré. 

11 ne ttifflni pas au parti rsdiosl Se 
Itur faire raaarquer e«s contradicttons 
ni d« soâhfMr llmwnace indiraet au'lla 
■dfMtsnt par Ifc à l'action répuMiciine. 
Il ffeot Isor reproshtr sam répit la néant .  
Ve *eur »etion pratiqua, la alérHité tfuMJ g>i^f^aUi««fç 
«ppoaiUon qui ne sert que les tntéréto.éJJ^ ^ «"»"^ 
eonserraleur«,   parce   qu'elle  nl<H»P^| 

Le coHeoiiïisnw,   qui prépare la na- 
tionaüsartion de la bouianger« ou du 
taileur du ooin au mente titre quo la 
banque, qui détruit par là ménne le bu4 
de l'effort individuel, n'est nuHemwit 
préparé .par ces monopotee dont on fait 
le procA«; de eertaâi c«é. 

L'individualisme, qui eal, en effet, à 'a 
bas« d^ ta pohtiira» rsdtcaéa, y trOuv«, 
au contraire, une garantie nou^eile de 
son.dévaloppament «t de sa sésunté. 
-^de) l9v4ar ^our l'éMegte   mdinittieUA 
qu«  de  ft«  ccnlir foulaou«, dan^ l'affort 
vers la ri-^heâse à conquérir, p«r VEial 
unkjuenwnVpréoecttp*. >>*" d'assurer 
des divjdenUes à une ^îgarÉlïi« <S*in- 
tioiinaires, mais de mettre 4 la diSpO' 
sition de lous ceux qui pi-oduisûflt, fra 
veilleut, traflquenl, entreprenuent, les 
meilleures garanties possiblsR pour l'é- 
ooulemeiil de leurs produits, pour Ift 
lutte contre les risqi^^s, pour l'amène- 
gament de leur crédit personnel. 

Loin de v^pai'ei' î« ^^ ^^ oDelIe 
grossière conception de société coIlecU- 
vi»te, la reprise par la nation dos mono- 
pole« de fait, au service des intérêt* uni- 
,versels de la natiest, est la meiUeura 
saratHie de' la couiervaUno. el ^ déve 
loppêment d'une socfÄ* individuaMste, 
qui m pourmjebt »oocointer que sou 
1« lyrsnme de c^ ongarohies nnoj«cfe- 
res que le parti r^iéal a tQuioure com- 
battues. -    1, ■ 

Que lé tempe et la sagesse du parti 
radicaj soient la condition du suocèa de 
Celle poWlique. je n'en d»»oonviors ofa. 
Comme nous ne praliq'tiofw pas l'expro- 
priation sans urïo just« hidemntié. l'an 
plioationde cette politique peut Hre aï 
longue haleine. 

Mais il Qst absolument injoslo d'en 
condamner les prinoipea. ei le paHi ra- 
die»! doit 1er revandiàu^r hautement. Il 
doit surtout signMef a serf voftJttw de 
droite ou de gauche qu'ils n'«nt le droit 
de 3'empRrer de sa politique ni pour se 
l'appropriar ai pour la travestir. 

i. LAPFEftRE. 

UM. Vtt flWrtw gai Ita cânwxaieDt, entan- 
<*Mnt M)Am to dSiul de Potâtr. Mais cWttt 
ooMkT imTqu'Jta ftatMim* de la Mrte. Ht» 
l'irapcMalWa iomr leur <U*MM«nB' grtfci •e.»«*' 

c4 que ^ v ■ lolcnMUûDate > devait Mre «nan- 
Ue oax xiuahju'w oe o'élail pea pour i» deput« 
mlica], ma» pM«- mol. a 

UtM telle constatation n'est-elle pas déso- 
lante ? Comment, votci de« ouvrlafa, en pré- 
sence d'un radical et d'un *oe*a*iiM aitffc««- 
Hqw, »t qal chantent VlnleriiaHonale m 
l'honneur du radical. Où aHons-noue. grand» 

MX, où aUonii-n<«s t 
Que Too n ttit nm c^nt* poBf ootfi con- 

frère sociahate, paaee enjoN l Mata «e qui 
lui fendit I« «aar, oe fut tfentandee rtaon- 
ner l'inl^maHonafe M«r d'auMs oraUle« 
que poTX- les siennes ! 

Voyons ! Est-ce q}is l'on entomw le Magni- 
ficat pour iKi parçaîHol ? Dans un ajtr« or- 
dre d'idées, est-oe que le chinai <« gnde, 
quand k nèa^oi arrive au quartier, aa met 
a aooner n la visHe » ou ■ t'«fV*i des oafto- 
laux n r AsanrémeM aoo. S^ le cMiron de 
garde coniniettail une pare.Ue bév«, il 
rail preetmiertt f..-.taded»'^. Rh bien !« de- 
vrait eii 6tre de mcme pr.tjr les c(inà*<ia*8 Bo- 
ciilrttea. C'est pour eu», et rien que poar eui 
que l on devrait entoOTÄr be cb&irt de Pottler. 
Le citoyen Vereoque '.«e la dit paa,u>ais on de- 
vine la-dMSua aett rcntimant. EX coauna U a 
natson I 

De« pnnei^ea, qn« diaWe I It faut des 
cipes. Voua voulez qu'on voua chan»« l'I 
naitonale ; on vouf la oiiantera ; taais fc \ate 
condtUon : c'étt qiie voua eo:^ aociai*^. 
et aocialtele .. aalliBnüque •< encore 1 Siryiti, 
vouK {«ouvea voua touUter '. Et ai voua Ifoo^ 
Tes 16 centiiws au (ood de votr* pociie, 
vous raetera to reeaouroe d'au« Uia matlre 
dans uit phoiiografbe oa dans juia botte à 
musapfe. tï«! voua k ioaai«e. 

M&ia dépp*clier-vous #«i prfrftter. Car 
lorsque I« citoyen Varêoqu« fera parti« du 
Parlénienl. oe que nous loi »oohaltone, 11 
B'«n(wafl»er* daiouter 4 iQ Usle cto» nom- 
bwua mojvapdaa deja réiiainéa jar ses oore- 
HaioDooirea, un nouvaau. monoç^a : ceiai 

tnter—tiomtê, réaarvé* aax s«4ll ■»- 
ciallstefl. ,   .-_■     ^ 

Quant aux bourgeois, H laur ■ itastsm   la 
MartemaUé et le Ch^^'éi Wpar».   » . 
Mia uwez Itiïn pour eia I 

rterrs lUMBÀVD, 

«u«B. noua ooodulseDt, pour la deuxième quimal- 
ne du mois oounnt, aux erevUona auiyaâlas : 
)9 "   1   ■•■■■•   ■ 
1'■*<••■•••« 
U— . , • , . • • a 
IV-«■■•■•••• 
»-•■•••■•• 
SI —■■■■••• • 
B—   ■   I  ■   ■  •  ■   ■   • 
M-   .   . 
U— ••■••«.. »->  

BrouUlasés *va4s. 

Coavot. 
COUMM 
OrMI, FM«. 
Nuaffeax, pluif. 
tvea aaafeax 
TT«9 Dua«eax. 

LA POLITIQUE GÊMRALB 
L'interpellation de M. Berteaux à 

la Chambre des I>éputés 

Musique Sacrée 
u y a des oandtdata maibaoreux qui ne se 

eoosoéent   pas   d'avokr   M   blaoktoiutée 
c'ast, en aomma, fort hiaaaln. 

Le flitoyen Charlae VaMoqM, mttHant eo> 
ci^rat« el plualeura toië oawlidat, ptane, lui, 
au-deeaua de oaa ntiaéree. Mais s'il n'^rou- 
ve noile amertume aa so^rvenir de aae 
Mteca, u y a par contre une chose qu'il n'est 
pas encore parvaov & digérer ; «t U l'en ou- 
vra tout orûmant dana 1« TravaMew de ce 
Jour : c'aat cpia daa oUvrien aient antonné 
)adia LfnierwaWomite pour aon concurrent 
röpubUoain, et n't» aiaiit paa cliaaMè, pour 
hit, la [lias petite maava. 

Cria aa pa«aH a Soisaona. pays daa tiart- 
cols ; tea gêna de l'endroÉt, on la aalt, aent 
tous musiciens. Ceci expliqua qa'en période 
éiecterat«, au lieu de char : « Vive Qioa« » 
ou H A baa Maohiu », ea qui eal idiot, ila pré- 
lèreot aacuaiUir taa ondidala d« laor goût 
par daa ehaoU appropriée. 

St nki ee q«a raosBta la «iloya« Varae- 

il «et anooft dUiU aa)oiCinhi1  — 

«- .  . I-» • . 
K —   ,   t   t   • ■   .   ,   ,   .   Nuafanx. 

Aio^,  tout ce nola. le  l«api aéra trte ooo- 
vert, 1«B iMia^ea etront ou £paie «l brumux, raii- 
àfjit. l'Mmophère k>\MxlG el quelque peu opaque 
'■ai, eokn, lèe pMaes lateiTompront, par uiw fra 
rhfur moiDenlBnAe. la chaleur ptrmanenle de œ 

Le ffi (wuraai, peut-être lard d&ns la tour- 
I y aura de la (rtle fin«, «Direcoupee de 

ptuHi. violmlea. Ea wèmiué, w n'oat pulnl lA un 
regime d'6U, a la taa^erature pria. Si le ooufa 
i^guUer dei saiaona ne venati petaouateUr« l'aU 
nwspMre a laetaauflHMot rfpMer des «tëa. on 
trauaait ces plulaa, oaa vente, cea nuages pour 
le« Signée 4'ua Uver prtoooc h a'ast pa« pesai- 
l>)e de juisimii la TtiT« aux toi« latalea d« l'«vo- 
luUo« dse Msâdes ; u est phis difficile encore de 

' atà antae qui «ciatent a lea tronMrea, 
éveilles par les choce «ladriques d'arigiDea ai va> 
nik!6 Mais ce qui dâpahl UsenUeUement de noua, 
c'est âe BaiDlÙM 1« oaaatiaa litfaieuiai'dB l'air 
dans un flat âa repos relaUf. en reboisanl, en 
modifiant I lUnérat^^ ondes »lactrïques. Alors, 
1(1 mMorologie pouraa pronostiquer, ec asrvtrde 
données répiHèrcs, el. per c*ia même, pendre h 
l'agriculture, aux paysan« Istwrieuk. les a^vleee 
qutlB amt «a drell 4e liil demander. Il secnble 
qu'en meltere d-esoMmie, les «rNwe sont dea 
•bus. 

rrm* 

CHBONIQUB 

et la prévision du Temps 
A ue regMtter qaa las «OMSaMneSl «oono» 

qu« DOW celle aaaée, b Kâlbna ««écalloMu 
<ïue riowB avons, fie t*eö 4«a pe^a ont «gawwea^ 
eat imo irrtw calaïuJté. ■ 

i-ovjvail on W i>re*oii- î Daae quelle mesure k» 
dltmvtkArm «iwaieMl-ita p» raosugner a«?» agrlr 
cullflttrs I C**e qpestiun eal a»ur*B«nl ta |*ia 
d*kcale»ilw;p*a« paaer el qull «oft donna de 
rtawKlre. Lœ aûendnera dosn*n* leui-s proaofr 
HCB au petit bcmheur, se fondanl surtout sur h» 
ouoieni evén«n»eiH*, oompwanl il rapppecfcai» 
1« uns d« -aalris k* journée« et IQS mo«, aL(i- 
piitant k« chance». A oe fetrt (ep, ite se tMtqraat 
heuTevKttmnt c-est-a-dtre- ipi'll« d^incBl. Toute« 
chôs« égaies, les fB6i»ea nnMénes M Feseein- 
blent souvent pour des annafes dWérentoe 11 (a* 
dreit ûet Inf^Knccs aeeidenteHee. des i-ouses que 
U routine, ou fffteuc (e ban «en« n'aur«»«i pu 
ùtoagincr, pour égarçr la« auteurs de eus publica- 
tions à grand »uccèf. Or prédaémenl. 19» el 
lOio çni SUN !'a.ctk)n proibnde cl inaoupycnnee 
de la comète de Itolley, qui, peu InU-roesanle 
comme nwssagère s ronrao rapide. l'est ioftnl- 
menl par M» perooiis atmosphériques qu'elle a «r. 
lalnwDorit dÉHrminës. 

Il faut yen «e dtre que M Terre, avec son enve- 
loppe d'air dont It^tanBur dépasse une cetilal- 
n« de kilofhètt««, a« oomporte comme un systè- 
me tarmi. rceMOlam toute» tes aecoufiSRi.prtiches 
ou krtntaine«^, dont l'Écho «rank' n freU; coquil- 
le de vapeurs Les aeoouases ^leol, eo gênerai, 
de la Tarre mi^me. Cil nous qtii agitons l'atmos- 
phefc, par le débotswoent K outrance, par k» on- 
dea fleoiriques lanceei incessamment de tous cA- 
tte "pour de« raison« — valables aaoa doute — 
oorome fXtUea de la téiegrapbie sane U. U asMtt 
atem« InWrcaaaat àa ouimattre le léger trouble 
que peuvent otuasloaner les moteurs rteeöiqnee 
dont le nombre s'aocrolt kaie les joura. 

Le moavemeni que nous pnduisona dan« 
oten aörlea ae oombioe avec œtul dca salsone ^ 
dottoe Uau aux prenlona et aux dtp-eseisni ba- 
roméiriqu*. La est l'drtgaa dea v«nla. Il auOH 
que le trouMe, que la sesaasip slnt «té rapafca 
pour que l'orac« aa prMpMS M aiaDlfeste ses 

celle du Soleil qui MMUSI «« it0ùn et en tait 
une aoaroa de venta dlrlfCs van lea régiona plus 
tempérées, sont sutBaaimiMint ooooues- Un obeer- 
vatolra maiéaroloflqu« peut toujours, lur ortie 
baso rtguller«, anaosicer a coup sûr le lemps 
qu'il ta«. Maia im autres acUom. qui Uennent 
à notn lefeaur IIIIIIBIIIII. A DOIK manie d'égaU- 

iea «eaanslB so neHaat la« chtou au niveau 
du Isrraaa.soat plosopaHiteiai«t presque impé- 
nékaMes. BIM la aont fautanl plus que mû et- 
tori, luaso'tat, n'a «èé laati atrieusamenl poor 

U. "•g"'"-** C^ on rattoaL A l'4po«a dont 

M« ouvHMS «BHICIII POW |BI pvet v». fnai 
mmigat». Ba la ecawflératait oaesoH t«i aoeia- 
IMa OrTpcMr q« «ait iimut V ■ ISWMHI 
BSle • t M^ Mw moi. la ae^Mal« au^s- 
tlque t KuUemenC Cast pour la laJtcat Ift^aiau- 

Une oMBpMeaUûo ptua gnads du proUeme tul 
vtent, «Alln. de« «auaa« aaUdaDtalle« el non régu. 
Itères, telle que la [rotaeHep aur aotre atmaa- 
phèr«, du haut da« oMiu, d"«« lauuana« quaa- 
tM de parUewtes «laabMeB. steotunent inoon- 
nue» quant * leur nataee. Cea nownes Maclrtquak 
mtcr«oop4quea et en aoabra iaBal. aglaaeat 
ooonne eg*"'—^ lea tailaslims dV»dea analogue« 
partant de la Terre. C« lait a'eal produil réonk- 
ment, «t il «t trta probaU« qu« dapBla an an U 
s'atall dél* iBaaHeeU, alors que le« praaaaUe« 
d« méléorolofuaa oeiBiDençaInt a a« lauaear. 
Caat «■ ad»edint qua notre 

triqw« exlra4«enslrea, d^ortfla« wmttaire pta- 
bableneol, m tanant aa soapla asaci das eOela 

Les JéplaeeMils k I. Miières 
On démeni (pie le Président de ta Républi- 

que fasse cette année un voyage en Hot- 
iMde. 

I^ea aeulsi'déplacements prâaidenUele pré- 
vus paw jeflc année aont Jeavapaga« a Ga. 
laiSt'fm Jluventne, en PrancbeO^ité, en 
Suisse, en Savi*ie, a Vordeaui et dans le 
LoMl-Oaninne. 

0'a«ti% part, M. PidRrâ e'ataitlendra, en 
rals<ui de ta eafitttropbe du •< Huvids« ». 
non Maternent de panitira ^.«oa Mts ouat- 
C0114UC juaqii^ lendesMÉil des fvmAralNeB 
das vtetiaaaa. art« aasa» f^aiater dtrtwacfaa 
a» GJSHH Wrafrie IHMaail, «t t 
-- — -•"-- mfcn'<« aadw ta 

Les Rédacteurs des P. T. T. 
■•'—o— 

Le Çon^^s ^e l'Asaoctstion tk^ rädacteurs 
:tft« pastes, dMb la ISAUM!« (értaeftîer >nJh 
lut öo\jB la présidence de M. Bertrand, >le 

Les dMégqéa ae «oui, DQnr la Btûnart, iMi- 
«itoà d« Mt»4Mtitalk>4,^qW «wiMra «aa 
plu« BtilégJuViaeyrr das rMasIaiB«, le- 
q\ie>[ est priv6 jus«[u'ici de moyena de faire 
entendre ses dolAïuîoee : mars le ecmgrta ee- 
tume qae oelle fnsbtuhnn n'aara son ptein 
effet «l'a OMidilion d'ariineHre la peesanfa 
dee dlligaïAB directoriaux dans les oommia- 
'iona dé^tefoenlalae de ctaasement (avsa- 

aU), et surtout d'orflaaiaar d'urgspoe 
grande commission eatsarpariaiaaatai- 
deeiandée par MM. Dtanool et Steer 

dans un protêt de réeotntioD voU! par I 
Cbsnibré. 

Les TédactruTB otit émis le vœu que te 
taMeau annuel iravancement de grade eott 
ét&bii el publié dons 1 ordre des nonùoationa 
a taire. _. 

Lo umseil d'administration a été autori- 
sé par te Conor«« a aftWier, ofirès étude, 
l'.AMOCialion des rWactewrs à la FédôrauoB 
de« fonqUonoatra«. 

ECHOS 
On signalaU dniérement réoomaie de boute 

d'alhansetlea que land S réabaer rail»liÉ*a*Ém 
de la gar« de Mayenea. ea leiaMa aUaner lea rt- 
verMm de la gare aw« aoa laidsrna. Aajear 
d'haï, U dlfaoüoo de la gare da ICalloirili a » 

■^twraux SeiISswIi dus*- 
a« *er  Dana une rtmiltÉl. 

        aux aoiplayéa de déeadMler Isa 
«TCO le boat d'ua porte-pkuae, pais de ber> 

MWner l'sw üiiwuil 11 fcuna 
an aesoadsSto. « CsMs 

raaniti« dWvrlr les Mina, ajoute la einulalK, 
dMMnde paa plus de temps qu« d« ooupar k 

etivaloppea, «artout «pr«a un oRtata «aerotce 
par oontra, on Spargm ainsi beaucoup d'argeol 
l»fc|. 

Voalea-voua «xbiber daa« lea foire« oa «up««- 
) yliftHwafin« T Voules-vous, impresario haMIe. 

faire d^Srlr de laloueie la naine du Lai>on «t 
Jojo, l'basaa»<dilen T Eb bien, wàet une htdtoa 
tioo preetaasaiOae ooua vooa donoot» 4 Ulre gra- 
cieux. 

axialo dana un« foret du déparlement d« 
ItHse, S den pas de Oarraonl - la lorH d« la 
Neuville — une learae unique, un pbtac« 
ssna panü. 

CsUe taao*, une Mkohenooe, qui babil« avec 
•OB BUrI une hutte dans uns clairière, maenra 
pr«s de I aMPB de haul, el «et d'un« force 00- 
tossala. Mais. 1« plue ewieax, o^st qu'aie a an» 
harte, uns soperte barbe Monda. <ffi a'ttal« aia- 

ataaasaBant ear sa poHrtne wftnadla, 
Ns fletw pas Mgiadsat qae osti« bttehvi 

. o'«al Mate « qu'a« avraOe un 
« d« iitMp * fm< 

la«, ovsaat sa 
»érm boosM digsM, «I taa 

Pssia, 17 t<dB. 
M. BaaH Maeaa préalde la aaaooe qui «si 

«nivale a 1 beurw. 
Des t'wvertia«-soat au bano du GuuverDeman 

UU. Bataod. MUanuid le gSndraJ Brun. vi. 
v<anl. Saraut et AenonU. 

U y a beaucoup de moode aux trlbaaas. 

L'snaiioB It U dtféan uüanali 
>t jpose 
r favla 

dtl le Mvpcti, ao <wtMn 

question «ur ravlatton auiitalre : 

VoM égalenent des  »MB» da arm. Mm»' 
eaux rtaa) 
UaeattL - U Mbina «est pss sa bas»! 

(RtoasJ 
m. Oh. IMMS. - V«U «ia mm mtnkmjm 

tant r&KitpUQo : ■ Sowsaa- de CiriifB 
durd >. et au-de«aow, aana doute pour >yaMB> 

da vtolMces   SMoee par Jli.,1 

pur unes^pM letlw, j tr|0«Hré, de |> y diwc- 

malÉrtelT et V c>SdHa^aTarta6on"inlMÉs'a*. 
CeSä dsduonwt ogolMire aas iWlsglM laïa- 
r(W du «ervfee de l'avtatkai. me-flH, «a «Ms«, 
en BsaaëWlon av«e la wtasdS asStaaeak meo*- 
IBSIM par la rrtmnil«ainn 4e r«j«ia, par to 
Cbamin M par la ParWlwi tout. «aUar. La 
Chambre, prtuftdeol«, *"« de U *a»*ûo (hi 
batet, a maitttenu tai (jrfrlHs daTravl^kib au 
cÛSie t9 bl« tarHlk^ielliur Ma bataoïses du 
rapportBUr glDénl, M. Doomer. C^at«! demae- 
teqi^, si ros^malWl louflber a l'aven» an 
noiff«' oMHtoaM «rtés o« oa ««rail qu« du 000- 
aenliai«rdee dtux OiaBibre«. 

CSPiaSit. au tont da » moja, «■ OKidMa ae 
—afaaquJ a daaaé dsa idaHHaia aaoaUäoU .■ ee 
amÉtiav préo«daatMa#av«si«injr ammit 
ni3ê.Ç'e4pourwK>iJed«aunto*M. lehAaistre 
m la Ouorre des exinnaQtitis 0m. la niesim qtm 
a prfee 

Le gan4r«l Brua. minière de la Guam. — 
est a la suite d» la eemabi» de B^ltoij que i'al 

JLMà^ÊK. lias «amjileais «1 paMSdaaBWCM». 

rtaTTa^srai«» leamSrdVto l^vMh». C« oM 

«cpénenoM nualrtfli QM 

contre l'appid^dB la j 
__   ^— -«- hu fc U. ^- -^^ 
qui a tit oauae (ta bwUladei 

Il dvMBde an UnalMD 
raaoUMi de to GuOaloüpii 

pas l'artiÖerto qui aura. eoMaie on to oronl^ au 
dSMlJ la plaa geaffia part de« « smioe: to« 
taïahiis «cpértenx« momtrxfà qM FaitslÉJn 

"   BSoaael tmt dtoe aasoM qu« ravwMi 
     et ou« ic taai, aai cn*aln. 

m mvA^pçer cet iMportant 
piMOiMuir et «ôat l'ait 

U exnee iee coadlUooa das» toaqnalMs i^ 
vaux oa la ComaSMon, as. ««M |iuBBism| 
aiffale to vtoltoiB> diTi JjJhll P11* tolM 
knipe. Il toit reaasr« aJWiri lislijnaij 
nent des lartliUto wJbauigrft «t aStriVsMl 
on lam»« d'iaw vMeaon ftr*!! livre à r 
<iBtldB d^to CtaiiA«. 

électioê ^ 
«L gtoa^MlitoaiS expb«H à aâa ttm^^— 

queUa« owdlUoos le» liwip« ont M» aSM^HH 

-Biajinl ii5îi ijiJiHijii, lllj[ij'ilg*» 

d« lé Ouvee. — Il n'y ewa 
bien au oontrairc. el. un outa-e. 

nwsûra qito Jalpriso m 
um? émnomto de tW.OlO 

LtnqMsnt est clea.    . 

La yérrfloation des pouv^ire 
I. Cwiasa Biiry propœ« ' 
le Mgtemant'da la casa 

< Loraque to atrd|in pabbe  . 
mallerï du veriteafcni de pomotraMI a Beu'ue 
ftein dnA a to Mbune >. 0> qua ^ MMBS«. 
c eal k' vot<! peraoonel ^ at de te^ie dons loua 
to l'urivHxaito «t qoi a eto «o usaga «1 Prsaiv, 
dgiiuis 1739. tysôa« <xs Hffrpen temps. 

t"iHgeocc at aSctarte. 
Plusieurs vuù a gauub» : Le renvui h la Com- 

mosMn. 
tL gastoa. '- todonands to r«avu, à la Cot» 

gaaskak a y a 0*ä& mtytoà da idaaaa- M 
voll- jmrsjonel, «BDB taire nnke l^ temps Je M 
Clund»« oumme cela armerait avec le «y* 
toüne de M. Barry. 

m. Wtnf. — Il aa «agU pan dappUqus» * 
toto a ta IrtWB a toutoa |s «SRacatioiia <U 
pouvoirs, nuls il est fainitmlMtliln aua tos OMOt 
inß ebanto m pnnaawant pov TinvaiidaydD 
A'vti wllégue oDiune wto est ocrtvè pour H. 
de ContouS-BlrQn. 

m, aaacfeal. ~ Tout eo étant partisaji, en 
prtoMu«: de œtto propoMUon, )e denaaOe ai l'on 
ne pôSnatt pM dcmaar roHh« aux hiilailÉ« da 
na WMMMIr «w Ma votoa «toa dipatéa laSswds. 

IL Bniea. - J'iaswto pw to imrtA à ta 
Commïaaioo, an vue dq rectoercber un méoanto- 
mp jam pi«R[ar qoe estui qm «Mt nopose. M 

I4 PriJSim. — Oaux. propOBUons sont en 
prœnoe : oaUa de U. Gecrgae Berry, qia a de- 
 f to dtoctfsion lauDéOtoto icritadeM. Bre- 

■1 propose qnll «Mt suiato t Id '^^ ~" ~ 
'àpi*9 laDORdnaUon data Comi SSiäT 

h meU ai  X voix eeUa iianltri. 
Par m valx oenln MS. to pni 

Bnlon cet repouaaée. Bi conaéwwaca, 
aaf on towatSto est crdoooée. la pn 
de M, O. Banr est adb " 
" "^    ^vflita«*s, 

nrott adl^tta   t   »aaw   laasaa. 

Blto} ; HT Pytbon (laoob«) ; M. 

l'éëmmtêmm «Êm im 
t'erdre du tour appeHe to dtoeusaloi 

iiîliMii du tl* toaaa«, ojiiclal a ta 
da M. Oénult-Rtchard. dan« ta pnaaih 
o^tkai da ta Guadetoup«. 

La pêoeU&t ä$ M. Ck. ùumas 
H. &. Pwaas a dasMMéa Itoji—nsaHl. «■ 

déclarwrt qu'il a de ' ■■— ^ 
et aus aon totwanl 
ttof«. JExclamaUone.)     ^ 

a evMBhW oetti «bÔtonU« «MMpa to am 
skn (mmfftato. La QbnuBÉrtan a aslwaa 
proiealBtofres. non paa wa loto, mata vtagt l< 
et. ai alto avait voulu ta« dsoatar« alto j se 
Staate. (RtoaaL 

Cal oa acte da iweU« 4« a« pss totoav ptaa 
iMUfiiil « suBp«n« to dteMMaor de« O«^ 

_ _ nMntob ta tolbuM 

gs.'a&rJ^aa.''Ä£'5J55 
fiiVawr DR. la pmMon ollewk.' M. M- 

■»■»flail«, k mil wrMi tmt I*gouli vm 

m tu fc u. OtfM 
s bnaiMW « dû 

i«WO>S|àacT>< 

H. Oarai monle a to 1 

bl«ux a». v<»v«- ——f 
UM de_fcwMÉon.a.-^**?^ ' 

Bn 1        ^ " 

Par 378 vol« •xoitt S^, élk f«l -  
BD oooaequence Tdtoctajp «M vaiwa;!^^ 

La Politique Généraie; 
Cfntervention de m. Ehr 

cm reprend ta Jtocusaiüo dos 
La parule e»t a M. tta-leaux qa 

la pokiiqu« gteérdk du UbbaÉt. .   . _ 
— Je vlena, da-ti, m tKxn « mes amli. agh 

caux-aoutaUste«, el ndicMux denuwfer qtaaJMB 
expÎKtiluas et lalririhiiiiii suc ta iteclaftflija n 
CKWwnuwaenl. - 

Déjt, üaoe use tataruptk», M. le tn-MAM 
du UHiaaU, nous a doiiau une alndactk» la^tl^ 
ItAtc. U ned eat pux okiiot vrai Wta.tor> d« M 
toctun, to décIaraUi«) «volt raguaiT Isaprola 
t^ de ta droite ei étjiam.      , _, 

da partoUea aORsallO' 
Goûvlmaaiaotjet oe )■ 
tatni truc de oaa de  
manU, jato» par «ee a^vf , 

N<nt^ avM« dOaiH à nca 1 

ctaUoQi^ (Voix a (tooUa : 

tre to nSfiubUque. lutoet  
IB aaitäti^ motoa dur qa^sax 0 
àwmTeOaTttoair^- " 

tiimnto, to toysitoa« aoHtlqaa. 
CartH. Bsaa ToutaMÎainsItoBdtikrarl 

M. toMaMml<iuG5««a, laaknoaaJSM 
paa que o«—tool Ma partto qui vosS ■ 


